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Préface

Introït : chant d’entrée

Ayant eu le privilège de transmettre le sacrement de l’ordre à son plus haut degré, l’épiscopat, à Mgr Claude Rault (que je vais appeler simplement Claude), c’est une joie pour moi de contribuer à son livre par un introït, un chant d’entrée. Ce sera un chant de louange, de reconnaissance, d’action de grâces.

Pourquoi Claude m’a-t-il demandé d’être le consécrateur principal à son ordination épiscopale, le 16 décembre 2004, dans la basilique de Notre-Dame d’Afrique à Alger ? Pour avoir quelqu’un du Vatican (où je remplissais la fonction de président du Conseil pontifical pour le dialogue interreligieux) ? Non, je ne le crois pas. Il y avait déjà le mandat du Saint-Père et la présence du Nonce apostolique. Parce que je suis Père Blanc, comme lui ? Oui, certainement, mais il y a d’autres évêques Pères Blancs à qui il aurait pu faire appel. C’était probablement parce que nos chemins s’étaient croisés à Rome dans les années 1970, quand j’étais jeune professeur à ce qui est devenu l’Institut pontifical d’études arabes et islamiques (PISAI), et Claude y était étudiant. Je devais donner un cours de mystique musulmane, ou plutôt de spiritualité musulmane, car il convenait de tenir compt de toute l’approche ordinaire du musulman pieux. Je me souviens qu’un jour, Claude m’a fait une remarque en classe : « Michael, j’ai de la difficulté à suivre ton plan. – Cela ne m’étonne pas, lui ai-je répondu, car je ne le suis pas moimême. » C’était peut-être déjà une expérience de cette improvisation qui va caractériser la vie de Claude en Algérie.

Improvisation, adaptation, attention aux signes des temps – ce sont des expressions qui reviennent fréquemment dans le récit de Claude. Elles indiquent quelque chose de profond, une spiritualité incarnée. Comme prêtre, et maintenant comme évêque, mais de fait comme simple chrétien, Claude a toujours voulu suivre l’exemple de son Maître, ce Jésus qui n’a jamais voulu dominer, qui est venu non pas pour être servi, mais pour servir. Il est instructif de voir comment Jésus commence son ministère public. Il se rend d’abord chez Jean le Baptiste qui prêche un baptême de conversion. Les foules répondent à la prédication du Baptiste. Jésus s’immerge dans ce courant de l’humanité pécheresse, tout comme il s’immerge dans les eaux du Jourdain. Lui, qui est sans péché, exprime ainsi sa solidarité avec les pécheurs pour qui il donnera sa vie. Et à ce moment précis a lieu une révélation de son identité comme Fils du Père. Cette identité profonde n’est jamais niée, même si Jésus paraît comme un humain parmi les humains. Il sera connu comme le fils du charpentier. Telle est la réalité de l’incarnation. En Algérie, Claude se trouve, avec d’autres chrétiens, mêlé à une masse de musulmans. Il n’en est pas décontenancé. Le mot clé pour lui est la solidarité, qui prend la forme d’accueil, d’accompagnement, de compagnonnage.

Mais poursuivons la méditation de Jésus au moment de son baptême dans le Jourdain. Aussitôt après, l’Esprit le pousse au désert où il sera tenté. Le désert tient une place privilégiée dans la vie de Claude. Il sillonne le Sahara pour visiter ces petites communautés chrétiennes, éloignées les unes des autres. Il se fait nomade avec les nomades. L’immense espace devient sa cathédrale ; le pain partagé avec un compagnon de route comme un sacrement qui renouvelle la force et le courage. Claude est assez discret sur les tentations qu’il a pu éprouver dans ce monde austère. Elles sont pourtant là. Il y a les critiques de ceux qui disent : « Pourquoi perds-tu ton temps à courir après si peu de choses ? Ton ministère serait beaucoup plus utile et efficace ailleurs. » Il est blâmé de rester dans ce pays d’Algérie où règne souvent l’insécurité : « Sauve-toi, pourquoi perdre ta vie inutilement ? » Certains compagnons proposent une façon de prêcher l’évangile qui met Claude mal à l’aise, car il y voit un manque de respect pour la religion de la majorité qui l’entoure ; il se sent obligé de se séparer d’eux. Qu’est-ce qui le soutient dans ces épreuves ? La fidélité de Dieu, sa bonté, sa miséricorde, mais aussi le désir de Claude de rester lui-même fidèle à son Dieu, fidèle à la vocation particulière qu’il a découverte, fidèle au peuple qui l’a accueilli, fidèle à Jésus, l’homme de la rencontre.

C’est ainsi que la mission devient une simple présence. Il ne me semble pas déplacé de citer ici un passage d’un document publié en 1984 par le Secrétariat pour les nonchrétiens (devenu par la suite le Conseil pontifical pour le dialogue interreligieux) :

« Dans la conscience de l’Église, la mission apparaît comme une réalité unitaire mais complexe et articulée dont nous indiquons les éléments principaux. La mission est, d’abord, réalisée par la simple présence et le témoignage efficace de la vie chrétienne, même si on doit reconnaître que “nous portons ce trésor dans des vases d’argile” (2 Co 4,7), que l’écart est toujours impossible à combler entre la manière dont le chrétien vit réellement et ce qu’il affirme être.

Il y a, ensuite, l’engagement effectif au service des hommes ainsi que toute l’action pour la promotion sociale, pour la lutte contre la pauvreté et les structures qui la favorisent.

Il y a, en plus, la vie liturgique, la prière et la contemplation qui sont des témoignages éloquents d’une relation vivante et libératrice avec le Dieu vivant et vrai qui nous appelle dans son Royaume et dans sa gloire (cf. Ac 2,42).

Il y a, aussi, le dialogue grâce auquel les chrétiens rencontrent les croyants d’autres traditions religieuses pour marcher ensemble à la recherche de la vérité et pour collaborer en des œuvres d’intérêt commun.

Il y a, enfin, l’annonce et la catéchèse, lorsqu’on proclame la Bonne Nouvelle, qu’on en approfondit les répercussions sur la vie et les cultures.

Tous ces éléments entrent dans le cadre de la mission. »

(L’attitude de l’Église catholique devant les croyants des autres religions, 13.)

Je suis sûr que Claude a dû lire et méditer souvent ce passage, et qu’il serait prêt à le signer des deux mains. « Simple présence » ne veut pas dire passivité. Elle dénote une attitude active, le désir de nouer des relations, la recherche de l’amitié. Mais l’amitié, nous le savons, l’amitié qui unit malgré les différences car elle les respecte, cette amitié ne s’achète pas. Elle se développe, elle croît presque invisiblement, comme le grain qui pousse. L’amitié, pour s’éclore, demande la patience. L’amitié est aussi serviable, elle cherche le bien de l’autre à travers des gestes empreints de gratuité. Le missionnaire de la présence et de l’amitié est, pour reprendre un mot de Mgr Pierre Claverie cité dans ce livre, « un missionnaire de l’Amour ».

À l’intérieur de la Société des Pères Blancs à laquelle il appartient, la vocation de Claude se précise. C’est en Afrique du Nord, en Algérie, qu’il va la vivre. Mais une vocation se développe à l’intérieur de cette vocation. Il se sent appelé a vivre la solidarité avec les musulmans algériens non seulement sur le plan physique, dans le partage de la vie de tous les jours, mais aussi au niveau spirituel. Il nous raconte comment, avec le frère Christian de Chergé, trappiste de Tibhérine, il est venu à fonder le Ribât al-salâm (le lien de la paix), une association spirituelle. La lectio divina, la lecture méditée des Écritures, devient populaire, presque de mode, aujourd’hui. Mais voici bien longtemps que les membres du Ribât al-salâm ont pratiqué une lectio particulière. Un thème est choisi pour guider la lecture, l’étude et la prière, non seulement de la Bible mais aussi du Coran, et parfois d’autres textes de la tradition musulmane. La lecture se fait seul, mais deux fois par an le groupe se réunit pour partager leurs découvertes et prier ensemble. Il n’y a pas d’amalgame, de syncrétisme, mais plutôt un enrichissement. La compréhension de sa propre tradition s’approfondit par la fréquentation de l’autre tradition. Surtout lorsque des musulmans s’associent à cet exercice, l’échange devient encore plus fructueux. Quelque chose de cette pratique d’une double lecture transpire dans les méditations eucharistiques proposées dans ce livre.

Claude vit sa vocation, dans toutes ses dimensions, avec passion. Il ne la vit pas seul. Il y a d’abord tous les Algériens qu’il côtoie, qu’il est appelé à enseigner, ou avec qui il travaille. Il donne, mais il reçoit aussi. Il y a ses confrères, les autres prêtres et religieux, les religieuses, les laïcs engagés, les permanents de l’Église d’Algérie. Surtout comme évêque, il entre dans une tradition de l’Église qui est en Algérie. Cela lui fut rappelé au cours de l’homélie à son ordination épiscopale :

« Soutenu par le Seigneur, et par l’Esprit qui sera invoqué sur toi, tu auras aussi l’appui de tes confrères dans l’épiscopat. »

« Tu n’es pas seul ; tu entres dans le collège des évêques ayant à sa tête l’évêque de Rome, le pape Jean-Paul II. Tu assumes d’ailleurs une part de responsabilité pour l’Église répandue à travers le monde, mais tu devras pouvoir compter sur l’aide d’autres Églises et d’autres évêques. Tu fais désormais partie également de la Conférence épiscopale régionale du nord de l’Afrique. Là aussi tu auras à donner, mais tu recevras sûrement beaucoup à travers les réflexions de tes frères. Tu expérimenteras la force de la communion.

Et que dire de la tradition dans laquelle tu t’insères ? Tu as devant toi l’exemple de tes prédécesseurs, Georges Mercier, Jean-Marie Raimbaud et Michel Gagnon, pour ne mentionner que les trois derniers que, toi et moi, nous avons connus personnellement. Mais la tradition du diocèse du Sahara remonte à notre Fondateur, le cardinal Lavigerie, lui-même délégué apostolique pour le Sahara. Tu peux te référer aussi, comme modèle, à un autre cardinal, le cardinal Duval, si aimé dans ce pays. Il y a également la figure de Pierre Claverie, qui, comme le Christ, “ayant aimé les siens, les a aimés jusqu’à l’extrême”.

Une vie donnée, qui se donne encore, et qui se donne à nous à travers les descriptions et les réflexions partagées dans ce livre. Nous pouvons bien louer Dieu et lui rendre grâces pour ce don : un livre qui pourrait bien accompagner nos voyages dans les déserts de la vie moderne, et qui nous encouragera à continuer notre route comme “chercheurs de Dieu”. »

+ Michael L. Fitzgerald, M. Afr.

En la fête du Sacré Cœur,

30 mai 2008.
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